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			L’amour est clair comme le jour,

			L’amour simple comme le bonjour,

			L’amour est nu comme la main, c’est ton amour et le mien.

			Jacques Prévert, Soleil de nuit

			
À Frédéric, pour le chemin partagé depuis le jardin 
du Palais-Royal jusqu’au désert du Namib. À suivre…

			Sj
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			Thelma – Tu ne veux pas venir, toi ?

			Lucie – Non…

			Thelma – Ça m’arrangerait qu’on parte de chez moi.

			Lucie – Je sais, mais j’ai besoin que tu viennes ici.

			Thelma – Il y a quelque chose de grave ?

			Lucie – Mais non, t’inquiète… Je veux juste te montrer un truc à la maison. 

			Thelma – OK, j’arrive. 

			J’ai raccroché, assez intriguée. Il est rare que ma meilleure amie demande quelque chose et encore plus qu’elle prononce des mots comme « j’ai besoin ». J’ai donc enfilé mes boots à la vitesse de la lumière, mis mon carnet ocre dans mon sac et j’ai filé chez Lucie. Il fallait qu’on se dépêche, M. Angelmann nous avait donné rendez-vous à 14 h 30 à la cafèt’ pour un conseil extraordinaire des Repériens, et il avait insisté pour qu’on soit tous à l’heure. On avait promis…

			J’étais à peine arrivée dans la rue que mon téléphone a sonné. « Daddy » s’est affiché. Mon père qui m’appelle ??? C’est vraiment rare !!! Il a tendance à passer par Delphine, ma belle-mère, quand il veut me dire quelque chose. 

			J’ai décroché, un peu inquiète :

			Thelma – Allô, Papa ? Ça va ?

			Papa – Oui, très bien… Pourquoi ça n’irait pas ?

			Thelma – Je ne sais pas… Tu voulais me demander un truc ?

			Papa – Pas du tout… Je voulais juste te dire coucou. 

			Petite réflexion personnelle : les adultes n’ont-ils pas conscience que leurs petits mensonges sont repérables à mille lieues à la ronde ?!? Que mon père m’appelle seulement pour « dire coucou » est hautement improbable.

			J’ai répliqué avec une nuance d’ironie dans la voix :

			Thelma – Alors, juste coucou…

			Il y a eu un moment de silence durant lequel mon père a dû se demander comment manœuvrer pour reprendre la main. Je n’ai pas cherché à l’aider. Après tout, ce n’est pas moi qui l’ai appelé en plein milieu de la journée en prétextant un motif bidon.
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			C’est fou, toutes ces répliques qui ne servent à rien*. 

			* En fait, à bien y réfléchir, elles ne sont pas complètement inutiles puisqu’elles permettent de garder le contact. Un peu comme si les mots étaient des ballons qui allaient de l’un à l’autre en attendant que la vraie conversation commence.

			Papa – Tu es à la maison ?

			Thelma – Non, je viens de partir. 

			Papa – Ah… Et Delphine était là ?
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			Thelma – Non, elle n’était pas là… 

			Papa – Elle n’était vraiment pas là ???

			Thelma – C’est quoi la différence entre n’être « pas là » et n’être « vraiment pas là » ? 

			Je n’avais pas fini de poser ma question que j’ai compris ce qu’il se passait. 

			Lorsque Delphine est fâchée contre mon père, elle ne lui adresse aucun reproche, elle ne hausse pas la voix, elle ne lui fait pas la tête. Non, elle a une technique bien plus efficace (que je retiens pour ma vie future si j’arrive à le faire !) : elle le zappe. Elle ne lui répond plus. Ni sur le portable, ni en live. C’est un peu comme si elle ne le voyait plus. Il devient un être transparent. 

			Mon père ne le réalise pas immédiatement puisqu’elle ne lui fait aucune sommation du genre : « Tu m’as agacée à cause de ceci ou de cela, je ne t’adresse plus la parole. » Mais il arrive toujours un moment où il prend conscience qu’il est seul au monde, ou presque… Et là, il panique ! 

			C’est ce qu’il devait se passer aujourd’hui, et sa question « Elle n’était vraiment pas là ? » signifiait certainement : « Elle était là, mais elle ne voulait pas me répondre quand je l’ai appelée deux cents fois sur son portable, c’est ça ??? »

			Il m’a fait de la peine. 

			Thelma – Vous vous êtes embrouillés ?

			Papa – Thelma chérie, Delphine et moi-même ne sommes pas des fils électriques pour nous « embrouiller ». 

			Alors ça, c’est mon père tout craché… Tu cherches à lui venir en aide et il te reprend (avec son humour légendaire calamiteux) sur une de tes expressions. 
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			Bon, je vous abrège la liste parce que j’imagine que vous avez saisi la lourdeur de l’humour paternel. 

			Donc là, c’était pareil ! Avec son histoire de fils électriques qui s’embrouillent, il tenait à me faire remarquer que je m’exprimais mal. 

			Thelma (agacée) – Bon, c’est tout ce que tu avais à me demander ?

			Papa – Oui… Enfin, non… Tu vas au lycée, là ?

			Thelma (un peu plus agacée encore parce que son père fait semblant de s’intéresser à sa vie et qu’il est complètement à côté de la plaque) – Papa, on est mercredi après-midi… 

			Papa – Effectivement ! Donc, tu vas faire quoi ? Travailler ton bac de français ? Tu sais, le mois de juin, c’est demain…

			Thelma (de plus en plus excédée parce que trop, c’est trop) – On est le 5 avril ! 

			Papa – Oui, mais c’est quand même demain en termes de révisions ! Tu sais combien j’avais de textes à présenter au bac, moi ???

			Thelma (au bord de l’implosion parce que, cette discussion ce monologue, elle y a droit au moins deux fois par semaine depuis son entrée en première) – Oui, je sais, soixante textes, mais c’était au siècle dernier, Papa !

			Papa (qui vient de se prendre un gros coup de vieux) – 
Comment ça, au siècle dernier ?

			Thelma – Ben oui… En 1900-je-ne-sais-pas-combien, c’était le vingtième siècle.

			Papa (tentant de reprendre le contrôle de cette discussion dans laquelle il est passé du statut de Monsieur Je-sais-tout à celui de Monsieur Vieux-croûton) – 
Siècle dernier ou maintenant, peu importe ! Les bons élèves sont ceux qui travaillent, un point c’est tout… Et je ne te vois pas beaucoup travailler !

			Thelma (en mode vexée parce que oui, elle bosse !!!) – En même temps, il faudrait que tu sois plus souvent à la maison pour me voir bosser.

			Papa (en mode agressif à cause d’une grosse culpabilité immédiate pour accusation de « mauvais père ») – Et pourquoi je ne suis pas à la maison, à ton avis ? Parce que je travaille, mademoiselle ! Et pourquoi je travaille ? Pour pouvoir subvenir aux besoins de ma famille… Et quand je dis « besoins », j’entends aussi les caprices de certaines : « Je voudrais les nouvelles baskets de telle marque, elles sont trop belles », 
ou : « Mais mon téléphone, il a deux ans, c’est une antiquité ! Je ne peux même plus faire les mises à jour… »

			Thelma (qui n’a pas envie d’en entendre davantage sur le rôle du géniteur qui se sacrifie pour une sale ado ingrate, décide d’arrêter les frais) – Papa ? Papa ? Je ne t’entends plus… Tu m’entends ????

			Papa (qui continue à s’égosiller) – Bla bla bla bla bla bla… *

			 * Je ne vous écris pas la réplique de mon père pour gagner du temps. Faites un copier-coller de ce que vous disent vos parents. J’imagine que vous avez droit au même genre de discours à la maison.

			Thelma – Papa ??? Papa ??? Je ne t’entends plus…

			Je ne sais pas si vous utilisez le stratagème « je suis dans un tunnel » lorsque vos parents vous agacent au téléphone, mais moi, je ne me gêne pas ! C’est assez amusant de les entendre s’énerver tout seuls tandis que vous simulez la fille qui a des problèmes de réseau.

			J’aime particulièrement quand la voix de mon père passe dans les aigus et qu’il hurle mon prénom en boucle comme si j’étais perdue en haute mer !

			Oui, je sais, ce n’est pas très sympa, mais il faut bien se défendre dans la vie…

			Là, j’ai achevé ses souffrances en coupant la communication sur ses derniers mots :
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			Silence… Ça fait du bien quand ça s’arrête !

			J’ai mis mon portable en mode avion, avec l’intention de le rallumer plus tard, une fois que mon père se serait lassé de tomber sur ma messagerie.

			J’ai hâté le pas jusque chez Lucie. Son insistance tout à l’heure pour que je vienne chez elle m’avait intriguée. Je me demandais vraiment ce qu’elle voulait. 

			Elle m’a ouvert dès que j’ai sonné. À croire qu’elle m’attendait derrière la porte. Elle n’avait pas l’air dans son état normal. Elle, d’habitude si posée, semblait agitée et inquiète :

			Lucie – Ah, te voilà enfin, Thelma !!!

			Thelma – Il se passe quoi ?

			Lucie – Je te fais un thé ?

			Thelma – Si tu veux.

			J’ai suivi Lucie dans la cuisine. Elle est restée de dos tout le temps où l’eau a chauffé dans la bouilloire. Elle semblait complètement absorbée par ses pensées. 

			Thelma – Lucie, tu me parles ??? T’es flippante, là…

			Ma BFF s’est retournée et m’a regardée comme si elle avait oublié que j’étais dans sa cuisine.

			Lucie – Tu veux boire quelque chose ?

			[image: ]

			Lucie a respiré un grand coup avant de me dire :

			Lucie – Tu sais, l’amour est une chose compliquée…

			Thelma – OK… Ça, tout le monde le sait ! C’est même la seule vérité universellement reconnue. Et donc ?

			Lucie – Parfois, il arrive qu’il ne soit plus réciproque et que l’un des deux amoureux souffre. 

			Thelma – T’aimes plus Sacha ????

			Lucie – Il ne s’agit pas de moi…

			Thelma – Sacha t’a larguée ???

			Lucie – Mais non ! Ça va très bien entre nous.

			J’ai réfléchi à toute allure pour essayer de comprendre de quel couple Lucie parlait et surtout, pourquoi elle prenait tant de précautions. Et là, la vérité m’a écrasée…
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			J’ai eu la sensation que mon cœur explosait dans ma poitrine et que tout mon être se fissurait comme les personnages dans les dessins animés.

			Thelma – Je sentais bien qu’il y avait un truc bizarre depuis quelques jours, mais je trouve ça immonde qu’il n’ait pas eu le courage de me le dire directement.

			Lucie – Quoi ?

			Thelma – C’est vraiment un lâche…

			Lucie – Qui ça ?

			J’ai fondu en larmes. Ma BFF m’a regardée, atterrée. 

			Lucie – Qu’est-ce qu’il se passe, ma Thelma ????

			J’ai mis quelques secondes avant de lui répondre en reniflant.

			Thelma – Je le déteste…

			Lucie – Mais qui ça ?

			Thelma – Ben Léo…

			Lucie – Pourquoi, qu’est-ce qu’il t’a fait ?

			J’ai continué à pleurer tout doucement. Lucie est venue s’asseoir à côté de moi.

			Lucie – Tu me racontes ?

			Thelma – C’est plutôt à toi de le faire, non ? Vas-y, balance… Je suis prête. Je préfère que tu y ailles direct… Qu’est-ce qu’il t’a dit exactement ?

			Lucie – Mais qui ??? Thelma, je ne comprends rien à ce que tu me dis… Qui est censé m’avoir parlé ?

			Thelma – Léo a rencontré une autre fille, c’est ça ? Je le sentais, j’avais comme une intuition. 
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			Lucie – On reprend… Je n’ai pas parlé avec Léo, donc je ne sais rien de ce qui vous concerne.

			J’ai prononcé entre deux hoquets :

			Thelma – Il ne t’a pas demandé de me parler ?

			Lucie – Pas du tout…

			Thelma – C’est qui alors la personne qui souffre dont tu parlais, pour qui l’amour n’est plus réciproque ? 

			Lucie m’a regardée et a explosé de rire.

			Lucie – Mais tu es infernale, toi !!! Tu démarres en 2/2 et tu m’entraînes dans ta folie. Je parlais de ma mère…

			Thelma – Ta mère ??? Quel rapport ??? 

			Lucie a soupiré longuement en versant l’eau bouillante dans la théière, puis elle a prononcé d’une voix un peu voilée par l’émotion :

			Lucie – Tu sais à quel point le départ de mon père a rendu ma mère malheureuse, il y a quelques années. Je n’ai pas besoin de te rappeler les mois durant lesquels elle est restée prostrée dans son lit sans pouvoir aller bosser ni s’occuper de nous.

			Non, ma BFF n’avait pas besoin de me le rappeler. Je me souvenais très bien de notre année de sixième durant laquelle Lucie avait tout assumé à la place de sa mère : les courses, les repas, ses petits frères. Elle avait fait tout ça sans se plaindre, sans demander de l’aide à qui que ce soit, et surtout en me faisant jurer de ne rien dire. Elle avait trop peur que ça se sache et qu’on retire à sa mère la garde de ses enfants. 

			Thelma – Non, pas besoin que tu me racontes « OGXXL* », j’ai bonne mémoire.

			* OGXXL : abréviation de « Opération Galère XXL ». 

			Lucie a souri. Pour éviter à l’époque que quelqu’un comprenne la situation, nous avions un nom de code pour parler de ce qu’il se passait chez elle lorsque nous étions en public : OGXXL. Nous n’avions pas réutilisé cette abréviation depuis des années.

			Lucie – Depuis OGXXL, ma mère n’a jamais eu un autre homme dans sa vie. Elle se consacre à son boulot et à ses enfants. C’est tout… 

			Thelma – Et alors ?

			Lucie – Et alors, depuis quelque temps, je me dis qu’il serait temps qu’elle refasse sa vie avec un type bien.

			Thelma – C’est vrai que ça serait cool… Mais tu ne peux pas le décider à sa place.

			Lucie – Peut-être que si…
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			Ma BFF a pris son air de la fille qui a déjà échafaudé le plan de la mort pour résoudre un problème intergalactique. 

			Lucie – Pour être tout à fait exacte, je ne peux pas le décider à sa place, mais je peux peut-être m’arranger pour que ça arrive !

			Thelma – Explique…

			Lucie – Tu as déjà entendu parler de site de rencontres ?

			Thelma – Oui… 

			Lucie – Eh bien, si ma mère avait un profil sur un site pour femmes de plus de 40 ans célibataires, elle pourrait échanger avec des hommes de son âge.

			Thelma – Échanger quoi ? 

			Lucie – Échanger rien du tout… Échanger ça veut dire « écrire ». 

			Thelma – Tu veux donc que ta mère écrive à des inconnus ?

			Lucie – Oui… 

			J’ai regardé Lucie en dodelinant de la tête. 

			Lucie – Quoi ???

			Thelma – Rien…

			Lucie – Alors pourquoi tu bouges la tête comme une folle ? 

			Thelma – Je bouge la tête comme une folle ?

			Lucie – Oui, tu bouges la tête comme une folle…

			Thelma – OK… 

			Nous sommes restées un long moment silencieuses après cet échange qui ne restera pas dans les annales de la littérature française. 

			Lucie – Tu la trouves débile, mon idée ?

			Thelma – Tu tiens vraiment à entendre la réponse ?

			Lucie – Absolument…

			J’ai réfléchi un quart de seconde…

			Thelma – Je préfère me taire. Dis-moi plutôt comment tu comptes faire pour décider ta mère à s’inscrire sur un site de rencontres.

			Lucie s’est mordu la lèvre inférieure comme lorsqu’elle est ennuyée et qu’elle cherche ses mots. J’ai insisté :

			Thelma – Alors ? 

			Lucie – Eh bien… 

			Ce temps d’hésitation ne présageait rien de bon. Je n’imaginais pas à quel point…

			Lucie – Disons que pour gagner du temps et de l’énergie, je ne compte pas le lui dire…

			Thelma – Quoaaaaaaaaaaaaaa ????????

			Il est dommage que je ne puisse pas joindre un selfie à cette dernière réplique. Vous auriez pu mesurer à sa juste valeur mon état de stupéfaction. Il m’a fallu quelques secondes pour débugger.

			Thelma – Comment ça, ne pas le lui dire ? Tu comptes l’inscrire sans lui demander son avis ?

			Lucie – Exactement…

			Thelma – N’importe quoi…

			Lucie – Avant de porter un jugement aussi définitif, regarde plutôt ça…

			Lucie a pianoté sur son ordi portable qu’elle avait laissé sur la table. Il ne lui a pas fallu longtemps pour retrouver le profil qu’elle avait bidouillé pour sa mère. Tournant l’écran vers moi, elle m’a dit :

			Lucie – Peux-tu juste lire sans faire de commentaires ?

			Thelma – Si tu veux ! Mais perso, je trouve que tu ne devrais pas…

			Lucie – Sans commentaires, s’il te plaît…

			Thelma – OK… 

			J’ai lu le profil de Jade, 46 ans, divorcée, trois enfants, aimant danser et voyager. 

			Thelma – Pourquoi t’as écrit Jade alors qu’elle s’appelle Marie ?

			Lucie – Il fallait un pseudo, et comme ma mère adore le vert, j’ai choisi Jade. 

			Thelma – Elle aime danser et voyager, ta mère ? C’est nouveau ?

			Lucie – Non… Ça serait plutôt ancien ! Ça date de l’époque avant mon père…

			J’ai continué à lire. Ma meilleure amie avait répondu à des dizaines de questions sur les goûts, les habitudes et les rêves de sa mère. C’était touchant de voir qu’elle avait dressé d’elle un portrait aussi précis. J’ai eu un pincement au cœur en pensant que je serais incapable, moi, de réaliser un portrait de celle qui m’a donné le jour et dont je ne sais presque rien. 

			Lucie – Alors ? T’en penses quoi ? 

			J’ai eu du mal à répondre. 

			Sur le principe, je trouvais que c’était une mauvaise idée. On ne choisit pas un mari pour sa mère sur Internet ! Mais il y avait tellement d’amour dans le soin apporté à ce profil qu’il était impossible de condamner la démarche de ma meilleure amie. J’ai préféré commenter sur la forme.

			Thelma – Ça veut dire que n’importe quel malade a désormais l’adresse mail de ta mère pour lui écrire ? 
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			Lucie – Non, c’est super sécurisé. Les réponses arriveront sur la plateforme du site et cela, seulement quand elle aura payé pour valider son inscription. Si jamais elle est d’accord… Mais de toute façon, même pour faire son profil j’ai créé une adresse mail avec un pseudo. Personne ne peut savoir qui elle est.

			Thelma – Tu penses à tout, toi !

			Lucie – Il vaut mieux… Il y a un paquet de fous sur le Net et on ne sait jamais à qui on a à faire.

			Thelma – C’est sûr.

			Lucie – Je voudrais tellement qu’elle rencontre quelqu’un et qu’elle soit heureuse.

			Thelma – Comme toi ?

			Lucie m’a souri.

			Lucie – Oui, comme moi…

			Thelma – Et tu comptes lui en parler quand ?

			Lucie – Je ne sais pas. J’ai la trouille…

			Thelma – La trouille de quoi ? Qu’elle se fâche parce que tu t’es mêlée de ce qui ne te regarde pas ?

			Lucie – Tu penses que je me mêle de ce qui ne me regarde pas ???

			Thelma – Un peu, non ?!?

			Lucie – Oui… Mais j’ai aussi peur de la blesser… Qu’elle ne pense que je la voie comme une pauvre fille larguée par un sale crétin dont elle est encore amoureuse, qui lui a fait trois mômes et s’est barré comme un lâche. 

			Thelma – Et donc ?

			Lucie m’a regardée avec la bouche façon smiley catastrophé.

			Lucie – Et donc, je crois que mon idée de l’inscrire sur ce site est une idée pourrie. Je vais tout effacer…

			Thelma – Le plus vite sera le mieux. Opération mariage forcé de ta mère annulée !

			On a bu notre thé en silence, épaule contre épaule. Le silence dit parfois plus que les mots. 

			Notre earl grey fini, on a filé à toute allure rejoindre les autres au Repère 17. Le conseil exceptionnel des Repériens commençait dans moins de cinq minutes et on voulait respecter la parole donnée à Angelmann.

			Tout le monde était assis dans la grande salle lorsque nous sommes entrées, et Angelmann, debout, attendait le silence. Esteban nous a fait signe de la main pour qu’on vienne s’asseoir près de lui. Il avait gardé deux chaises. Ce garçon est vraiment un amour. Il n’oublie jamais personne. 

			On s’est faufilées entre les rangées pour les rejoindre. Léo m’a chuchoté en m’attrapant par la main : 

			Léo – Ah, te voilà toi ?!? Jamais t’allumes ton portable ?

			Ouuuups ! J’avais oublié de le rallumer depuis la discussion avec mon père. 

			Thelma – Désolée… Je t’expliquerai…

			Comme Angelmann commençait à parler, je me suis assise rapidement. J’aurais bien aimé faire bouger tout le monde pour être à côté de Léo, mais ce n’était pas très correct… 

			M. Angelmann – Bonjour à toutes et à tous. Il reste moins de trente minutes avant le début de vos ateliers, je vais donc essayer d’être bref. Si j’ai provoqué un conseil extraordinaire des Repériens aujourd’hui, c’est que j’ai de nouvelles choses à vous proposer pour notre centre. 

			Félix a crié :

			Félix – Un voyage de quinze jours en Australie pour remettre Josh, alias Docteur Kangoo, en milieu naturel ? On sent que ses potes kangourous lui manquent à mort.

			Un éclat de rire général a accueilli sa proposition. Angelmann a souri. 

			M. Angelmann – Pourquoi pas ? De plus, l’art aborigène est une merveille…

			Félix – Le kitesurf sur les plages de Melbourne, aussi !

			Re-éclat de rire… 

			Sixtine s’est évidemment senti obligée de se manifester. Il suffit que quelqu’un parle d’un truc artistique un peu pointu pour qu’elle fasse immédiatement un commentaire perso. Elle a demandé à mon prince, qui était assis à côté d’elle : 

			Sixtine – Je suis dingue d’art aborigène, ça me fait vibrer. Tu aimes aussi, Léo ?

			Léo – Je ne connais pas…

			Sixtine – Ah bon ?!? Je te montrerai, si tu veux. J’ai un super tableau chez moi d’un peintre warlpiri… 
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			Comme l’intervention de Félix avait provoqué un gros brouhaha – chacun imaginant ce que nous pourrions faire dans les bars de Sidney ou sur les plages de Melbourne –, Angelmann a demandé le silence pour pouvoir continuer.

			M. Angelmann – Donc comme je vous le disais, j’ai de nouvelles propositions pour le centre et j’aimerais les soumettre au vote. Vous le savez maintenant depuis le mois d’octobre, le Repère 17 a vocation à mutualiser les ressources et à partager le plus possible. Grâce à vous tous, nous avons déjà fait une partie du chemin, mais nous pouvons aller plus loin encore. 

			C’est Esteban qui, cette fois-ci, est intervenu de façon intempestive :

			Esteban – Ce n’est pas grâce à NOUS, monsieur Angelmann, c’est grâce à VOUS ! 

			Des hourras et des bravos ont salué l’intervention de notre ami qui est aussitôt devenu rouge pivoine. Josh, qui était à sa droite, lui a mis la main sur l’épaule pour le féliciter pour ces quelques mots. Esté a complètement buggé. Il est resté comme momifié. 
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			Heureusement, Van Gogh, notre chien fou, contaminé par l’agitation générale, a renversé deux, trois tables, permettant de détourner l’attention portée sur Esteban.

			Il a fallu cinq bonnes minutes pour qu’il y ait un vrai retour au calme. Seule Colette a continué à parler. On l’a entendue maugréer pour la cent cinquantième fois depuis la rentrée : « C’est une plaie ce chien, il aurait mieux valu le laisser à la SPA ! »

			M. Angelmann – Je vous remercie, Esteban, disons alors que c’est grâce à nous tous que certaines choses ont pu être menées à bien. Mais ce n’est que le début du chemin… Nous avons encore beaucoup à faire pour rendre ce monde plus beau et plus juste. 

			Lucas – Quoi, par exemple ?

			M. Angelmann – J’ai plusieurs propositions à vous faire. Je vais commencer par celle qui me paraît la plus simple à mettre en œuvre, si vous acceptez de participer de façon active. Mais il faut bien y réfléchir avant d’accepter, parce que ce sera du temps pris sur vos loisirs. 

			Le portable de Léo a sonné, interrompant une fois de plus Angelmann.

			M. Angelmann – Soyez gentils, il n’y en a pas pour longtemps, donc mettez vos téléphones en mode vibreur.

			On a tous obtempéré… Enfin moi, je n’en ai pas eu besoin, puisque je n’avais toujours pas rallumé mon portable ! Notre directeur a repris :

			[image: ]

			Il y a eu un long moment de silence durant lequel chacun a passé en revue ses armoires. On pouvait entendre les mouches voler. (Et le portable de Léo vibrer… Mais pourquoi il vibre tout le temps comme ça, son téléphone ?) 

		

	
		
			[image: ]

			[image: ]

		

	
		
			* Bon, j’arrête de dresser la liste des sacs sans lesquels j’ai cru que ma vie serait un long tunnel sans lumière et qui gisent depuis longtemps au fond de mon armoire, sinon je vais passer pour une horrible fille capricieuse… 

			[image: ]

			Alors que je passais à la liste impressionnante de mes tee-shirts/pulls/jeans/ robes/écharpes etc. adorés puis abandonnés eux aussi après une courte lune de miel*, Angelmann a demandé :

			* Je prie le ciel pour que mon père ne tombe jamais sur cette liste. Il aurait beau jeu de me dire qu’il travaille pour subvenir aux besoins d’une fille futile et ingrate !

			M. Angelmann – Alors, combien ? Combien de choses inutilisées ?

			Les nombres annoncés par mes voisins et mes voisines ont été aussi monstrueux que les miens. On croulait tous sous des tonnes d’affaires dont on ne voulait plus. 

			Notre directeur a continué :

			M. Angelmann – Et je peux vous assurer que vous êtes encore en dessous de la vérité ! Si je vous laissais une soirée pour faire le tri dans votre chambre, vous seriez étonnés. Mieux encore, si vous deviez calculer tout ce que ces objets représentent en euros dépensés, vous auriez le vertige.

			Lucas – Qu’est-ce que vous proposez, alors ? De nous les racheter ?

			Angelmann a souri :

			M. Angelmann – Non ! Je vous propose de les mettre à disposition d’un nouveau lieu que je souhaite créer à l’intérieur du centre : la Grande Partagerie. 

			Lucas – La Grande Partagerie, c’est quoi ça encore ?!?

			M. Angelmann – J’ai préparé un petit document afin que vous ayez toutes les infos. Docteur Noisette, vous voulez bien distribuer ? 

			Notre adorable femme-écureuil a rangé une noisette imaginaire dans sa poche et a attrapé les photocopies d’un seul coup de patte. Elle est passée ensuite dans les rangs en bondissant pour nous les remettre. 

			Ses petits patients devaient vraiment beaucoup s’amuser en la voyant sautiller de chambre en chambre. Josh nous avait appris qu’elle était le docteur clown préféré des enfants malades et que partout où elle passait, les larmes devenaient des sourires. Il était aisé de comprendre pourquoi…
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